
 



Recette de notre petit journal 
 

 

INGREDIENTS: 

 
10 élèves de 1 A ï C - D et une prof de français 

10 kg de capacités rédactionnelles 

50 litres d'imagination 

300 grammes de talent photographique 

 

 

PREPARATION: 
 

1) Mettez 10 élèves de 1A - C - D et  leur professeur de français dans une salle informatique 

2) Ajoutezïy 10 kg de capacités rédactionnelles 

3) Insérez 50 litres d'imagination et laissez mijoter 

4) Saupoudrez le tout de 300 grammes de talent photographique 

 

ACCOMPAGNEMENT: 

 
A accompagner d'une poignée de matériel informatique et d'une grosse louche de compé-

tences de monsieur Lénelle. 

 

Nicolas Demaret et Corentin Marchal (1C) 

 

NOTRE EQUIPE REDACTIONNELLE: 

 

Corentin Marchal - Daëna Janssens - Délina Lambert - Dylan Deproot - Félicien Dieu - 

Lynn Deneyer - Manon Delfosse - Nicolas Demaret - Romain Dave - Smaël Gersdorff. 

 



Le concert de Noël 
 

Comme chaque année, un concert de Noël est organisé par Mme Conjaerts. Cette fois-ci, il fut pré-

senté à tous les parents le vendredi 11 décembre 2009 en fin de journée. 

Mais d'où vient cette idée? Nous lui avons posé quelques questions afin d'en savoir plus. 

 

Qui vous a donné l'idée de faire un concert de Noël? 

Ce sont les élèves d'il y a 3 ans. 

 

Avez-vous tout de suite trouvé que c'était une 

bonne idée? 

Oui, ça permet de montrer le travail en 

classe. 

 

Quand a eu lieu le premier concert? 

Il y a 3 ans. 

 

Depuis, avez-vous fait un concert tous les 

ans? 

Oui. 

 

Pour vous, le dernier concert fut-il aussi 

réussi que ceux des années précédentes? 

Oui! Et, en général, le concert est toujours 

meilleur que la répétition. 

 

Que pensez-vous de la prestation des élèves? 

Les élèves de cette année étaient particulièrement concentrés. De plus, ça met une bonne ambiance. 

 

Ajoutez-vous chaque année un ou plusieurs chants? 

Oui, 2 ou 3 chants chaque année. 

 

En supprimez-vous? 

J'en avais enlevé un cette année qui était trop difficile. 

 

Quel est votre chant préféré? 

Les petits lutins râleurs et youpi ho ho ho. 

 
 
 
Le jour du concert, nous répétons pendant toute la 
matinée. C'est vraiment du n'importe quoi!! A un point 
tel que Mme Conjaerts en a marre de toutes nos 
fausses notes. Excédée, elle quitte brièvement  le 
groupe. Bien sûr, après, elle revient et on chante 
beaucoup mieux. Avec encore quelques fausses 
notes quand même. Heureusement, les filles sauvent 
l'honneur en chantant plus juste que les gar­ons é 
 
 
 
 
 

Après le « calvaire » de Madame Conjaerts, une petite séance de photos 

 



Mais l'heure du concert arrive et le stress monte. A peine avons-nous déposé notre mallette que nous 

nous retrouvons tous devant la porte de la salle des fêtes. 

Voilà, nous entrons dans la salle, certains avec une bougie en main. Nous nous installons sur les 

bancs de la scène. Les réveils des petits lutins sonnent et c'est parti! Les chants s'enchainent et très 

vite, le concert prend fin. 

A la sortie nous attendent un petit marché de Noël ainsi qu'un bar. Les fleurs que certains parents 

avaient commandées se trouvent juste à côté des articles de Noël. 

Mais à quoi vont servir les bénéfices? Réponse immédiate encore et toujours par Mme Conjaerts. 

 

A quoi a servi la recette du petit marché? 

Elle va servir pour acheter du matériel pour le cours de musique et probablement un piano électro-

nique. 

 

Et celle du bar? 

A l'école. 

 

Après la sortie des spectateurs, il n'y a plus personne dans la salle. Par contre, le bar et le marché 

connaissent un beau succès. 

 

L'année prochaine, nous serons en  2ème et, c'est sûr, nous viendrons écouter chanter les 1ères! 

 
Lynn Deneyer(1D) 

 

 

 

 

 

 

 

Les travaux de la cafétéria 
 

 
Ils ont commencé en avril 2009. Le plus gros sera terminé en fin 

d'année scolaire 2010. 

Les travaux offriront à notre cafétéria une nouvelle sortie, de nou-

velles tables et chaises, un bar et un nouveau plafond pour éviter 

que cela résonne. Actuellement, il y a un  manque évident de places, 

il n'y a pas de point d'eau et trop de bruit. C'est l'école qui finance 

les travaux. Ce qui va changer, c'est un accueil plus agréable, plus 

de confort et une meilleure insonorisation de l'endroit. 

La société qui aide les ouvriers de l'école est la société Pochet. 

 

 

 
Monsieur Donckers, économe de l'école et responsable de la supervision 

des travaux. 

 

 

Romain Dave (1A), Smaël Gersdorff (1A), et Dylan Deproot (1D) 

 



Sa vie en quelques mots: 
Tout le monde connaît l'histoire de Josef De Veuster, mieux connu sous le nom de saint Da-

mien. 

Ce prêtre belge, missionnaire du XIXème siècle, est né à Trémélo le 3 janvier 1840. 

A l'âge de 33 ans, il décide de relever le défi d'aller aider les lépreux et les tuberculeux en-

fermés sur l'île de Molokaï dans le Pacifique. 

Il y arrive le 10 mai 1873. En 1878, il prononce cette phrase: ''Nous, les lépreux!'' alors qu'il 

n'est pas encore atteint par le mal. C'est seulement en 1884 qu'il est touché par la maladie. Il 

meurt le 15 avril 1889 après avoir entièrement consacré sa vie à aider les lépreux. 

Il est considéré comme Martyr de la Charité par la communauté chrétienne. 

Il sera béatifié le 4 juin 1995. 

Et le 3juillet 2008, le Vatican annonce que le père Damien sera canonisé le 11 octobre 

2009par le Pape Benoit XVI. Depuis, il porte le nom de saint Damien. 

 

La vente de bics: 
Un an sur deux, notre école participe à la vente de bics pour la Fondation Damien. La res-

ponsable de cette vente est madame Gossiaux. 

Une pochette coûte 5 euros et un vaccin coûte 40 euros. Cela signifie que 8 pochettes ven-

dues peuvent soigner une personne atteinte de la lèpre ou de la tuberculose. 

Cette même vente de bics a lieu le dernier week-end de janvier. 

Cette année, la fondation Damien aidera les malades du Bangladesh. 

Pour la vente de bics, à Saint-Berthuin, tous les élèves sont motivés par leur professeur de 

religion. 

 

Bangladesh 
 

Au Bangladesh, il y a 147.365.352 habitants. Mais.57% de la population ne savent ni lire ni 

écrire. Le taux monte même à 70% chez les filles. Trois millions et demi d'enfants ne vont 

pas à l'école. Le Bangladesh est le 3ème plus grand pays musulman du monde. L'espérance 

de vie y est de 59 ans. C'est 20 ans de moins qu'en Belgique. 

Au Bangladesh, la monnaie s'appelle le TAKA et les personnes sont, en moyenne, payées 

2.300 TAKAS par mois, ce qui correspond à 23 euros. 

Les jeunes filles deviennent femmes de ménage et travaillent 12 à 18 heures par jour ou sont 

mariées dès leur très jeune âge. Voilà pourquoi le Bangladesh connaît autant de jeunes 

mères : 21% des mères ont entre 15 et 19 ans. 

 

La maladie 
 

Au Bangladesh, il n' y a pas beaucoup d'hygiène. Donc, on attrape vite la lèpre. 

Au début, on ne sent rien et ensuite, on perd les sens. Les nerfs ne sont plus actifs . 

Cette maladie est très contagieuse. 

Il est donc important de participer activement à ce genre d'action. 
 

Nicolas DEMARET et  Corentin MARCHAL (1C) 



Les secrets de la station météo 

 

Tout le monde la connaît mais personne ne sait, notamment, de quoi elle est composée. 

Nous avons soumis à Madame Libois les questions que beaucoup d'élèves se posent. Et 

voici ce qu'elle nous a répondu:  

 
Pourquoi avoir installé une station météo à Saint -  Berthuin?  
C'est un projet financé par l'association de parents et qui permet à tous les élèves via in-
ternet de s'intéresser à la météo. 
 
 
Pourquoi l'avoir installée à cet endroit précis (sur le toit de la cage de verre)?  
Pour qu'elle soit correctement exposée et à l'abri du vandalisme. 
 
 
Depuis quelle année est -elle ici?  
Depuis juin 2009. 
 
 
De quoi est -elle composée?  
Un thermomètre (intérieur et extérieur)  Ÿ température 
Un baromètre Ÿ pression atmosphérique 
Un anémomètre Ÿ vitesse du vent  
Une girouette Ÿ direction du vent  
Un pluviomètre Ÿ quantité de pluie 
 
 
Pour quelle raison est -ce vous qui vous vous en occupez?  
Je ne suis pas seule à m'en occuper. Mr Lénelle s'occupe de la partie informatique. 
 
 
Qui a financé ce projet?  
L'association de parents a donné l'argent pour l'acheter. 
L'installation a été réalisée par un technicien de la société de mon mari. 
 
 
Comment l'association de parents l'a - t -elle financée?  
C'est son « problème » ...  
 
 
A-t -elle déjà subi des dégâts? Si oui étaient - ils importants?  
Pas de dégâts techniques mais elle n'émet plus quand il y a des coupures du réseau in-
formatique. Elle fonctionne grâce à des panneaux photovoltaïques. 
 
 
A-t -elle déj à annoncé une fausse prévision?  
Elle ne donne pas de prévisions ; elle s'occupe simplement d'enregistrer chacun de ses 
paramètres (température , pression ,...).  
 



Nous avons eu l'immense honneur de monter sur le toit de la cage de verre pour voir la 
station météo d'un peu plus près afin de compléter notre article.  

 

Voici la preuve de notre petite virée sur le toit de la cage de verre.  

 

La station météo est fixée sur une traverse de fer et est installée sur un haut mur. Mais 
elle ne mesure qu'un mètre verticalement. 
Si vous voulez en savoir plus, rendez-vous sur: 

http://www.isbm.be  (cliquer sur le rectangle bleu qui présente la météo)  
 

Délina Lambert (1A), Daëna Janssens(1A) et Lynn Deneyer(1D) 
 
 

Le passage en secondaire, ça se passe comment?  
 

En septembre dernier, nous sommes arrivées en secondaire et nous constatons que nous avons des 

cours que nous n'avions pas en primaire comme musique, technologie, latin,....Nous avons aussi 

remarqué que nous devons nous organiser pour prendre le bon matériel au bon moment. Nous de-

vons aussi marcher beaucoup plus à cause des changements de classe toutes les heures ou toutes les 

deux heures. 

Nous avons posé cinq questions à 30 élèves de première et voici les résultats: 

 

1) Trouves-tu difficile d'être en secondaire? 

          OUI: 7    NON: 20    AUCUNE REPONSE: 3 

 

2) Regrettes-tu ton école primaire? 

          OUI: 11    NON: 16    AUCUNE REPONSE: 3 

 

3) Dois-tu plus travailler en secondaire qu'en primaire? 

          OUI: 28    NON: 2    AUCUNE REPONSE: 0 

 

4) Préfères-tu avoir un seul professeur ou plusieurs? 

Un seul: 10    plusieurs: 20 

 

5) Penses-tu que tu feras toutes tes secondaires à Saint-Berthuin? 

OUI: 20    NON: 5    AUCUNE REPONSE: 5 

Délina Lambert et Daëna Janssens (1A)

http://www.isbm.be/
http://www.isbm.be/


Le tournoi de foot à l'institut Saint ïBerthuin 
 
 

Il y a maintenant quelques années que Nicolas Burton et Lucas Chas-
seur (élèves de 5ème année) organisent un tournoi de foot à l'école pendant le 
temps de midi. 
 

 

C'est la motivation des élèves qui les a poussés à faire 
ça. Les équipes qui s'affrontent sont choisies au hasard. Il arrive donc 
que des élèves de 1ères jouent contre des rhétos. 

L'inscription est de 1,50 euro par joueur. Ce droit d'in s-
cription n'a jamais augmenté. L'argent sert à acheter une coupe pour les 
gagnants. 

En deux ans, il n'y a jamais eu d'accident mais il y a déjà eu des 
matchs remis pour cause d'intempéries . 

 

Questions à deux professeurs  
 

Nous avons été poser des questions à monsieur Penninckx et ma-
dame Absil . 

 
La première question était : Que pensez-vous du tournoi de football à l'école? Mon-
sieur Penninckx pense que c'est chouette pour les élèves et madame Absil nous a dit 
que le tournoi de football était une très bonne idée.  

 
La deuxième question : Quelle serait l'équipe idéale de profs? 
Monsieur Penninckx a choisi monsieur Maigret et monsieur Dermine parce que ce 
sont de grands sportifs, monsieur Gérard car il court tout le temps, monsieur Marchal 
(père) au goal car il est très grand et il est souple, madame Absil pour attirer les 
supporters et monsieur Devienne pour chauffer la banquette!  
Ensuite, on a posé ces questions à madame Absil et voilà ce qu'elle nous a dit : ma-
dame Sarto pour mener l'équipe avec sa voix qui porte loin, madame Forgeur pour 
arbitrer avec son sifflement exceptionnel, madame Nahon pour avoir de super photos 
de l'équipe et madame Peeters pour sa rapidité de course. 
 
Notre troisième question était : Quelle serait la couleur du maillot? 

Madame Absil a choisi le rose et monsieur Penninckx, grand supporter anderlechtois, 
a opté pour le mauve et blanc.  
 
La dernière question était : Quel serait le nom de l'équipe? 

Pour monsieur Penninckx "Les Malonnois" et "Les girlsteam" pour madame Absil. 
 

 

Dylan Deproot (1D) et Romain Dave (1A) 



Le C.D.I 
 

Je suis allé interviewer Monsieur Lénelle qui, avant d'être responsable du CDI, était 

professeur de géographie et de sciences.  

 

1)  Pourquoi avoir créé le C.D.I.? Et depuis quand existe - t - il?  

 
Dans les environs de 1996, la firme Appel voulait installer des ordinateurs dans les écoles et 

Saint-Berthuin en a bénéficié. 

 

2)  Faut - il souvent réparer les ordinateurs?  

 
Non, le taux de panne est relativement limité. 

 

3)  Combien y a - t - il d'ordinateurs?  

 
Soixante-cinq sont à la disposition des professeurs et des élèves, sans compter ceux installés 

dans les classes. 

 

4)  Qu'est - ce que les élèves ne peuvent pas faire sur les ordinateurs?  

 
Tout ce qui n'est pas travail scolaire (normalement, ils ne savent pas télécharger de pro-

grammes). 

 

5)  Comment fonctionne "cyberclas se"? 

 
Chaque utilisateur a un code personnel et un mot de passe. 

 

6)  "Cyberclasse" est - il un système pratique?  

 
Oui mais parfois fort lent. 

 

7)  Le C.D.I. est - il un endroit calme?  

 
En général, oui. 

 

8)  Faut - il réserver le CDI longtemps à l'avance?  

 
Ça dépend des jours et des heures. 

 

 
Smaël Gersdorff (1A)  

 



 

 

 

 

HOMMAGE A GAUTHIER  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous rendons un petit hommage à Gau-

thier De Clerck, élève de 1ère D et qui 

nous a quittés le 12 février 2010. Il aura 

passé une grande partie de sa vie à se 

battre contre la maladie. Malgré son 

grand courage, la maladie l'a malheureu-

sement emporté. Le dimanche suivant 

son décès, les supporters du Standard ont 

affiché une banderole où l'on pouvait 

lire: ''Gauthier, repose en paix, petit bon-

homme!''. Tout le stade a respecté une 

minute de silence. 

Nous garderons tous un très bon souvenir 

de lui. Nous pensons fort à sa maman, 

Mme Sevrin, professeur de langues dans 

notre école,  à son grand frère Guillaume, 

élève de 4ème, et à toute sa famille. 

 
Nicolas. Demaret et Corentin. Marchal (1C) 

 


